
D epuis un an, — février 2001— , vous recevez gracieusement ce bulletin d’in-
formations de notre communauté de paroisses « Sillon d’espérance du Val 
de Nied » dans votre boîte aux lettres. Et nous voulons poursuivre cette dis-

tribution à tous. Jusqu’à présent, il était composé d’une seule feuille et pris en 
charge financièrement par le Conseil de Fabrique de Rémilly et la caisse pastorale. 
Une cinquantaine de commerçants, artisans, d’entrepreneurs et autres professions 
libérales de notre secteur a été sollicitée en fin d’année 2001 pour participer à son 
financement par de la publicité. Un petit nombre a répondu positivement et veut res-
ter dans la discrétion. Qu’ils en soient remercier. Leurs dons permet d’étoffer notre 
bulletin qui double pour ce numéro  de volume. Nous espérons que vous ne serez 
pas choqués de trouver à l’avenir quelques publicités dans cette parution : elle a un 
coût, et il nous faut trouver des financements. 

Abbé J. L. Jost 

Réunions : 
 

¾ Carême 
Constitution des groupes 
« Carêmes à domicile »   
 

¾ Animateurs CF 1ère année : vendredi 
1er février 

¾ EAP : lundi 4 février et lundi 4 mars 
¾ Animateurs CF 2ème année : Vendredi 

8 février 
¾ Répétitions chorale :  
 mercredis 6 et 27 février 
¾ MCR Vie montante : jeudi 7 février à 

14h.30 à la crypte de Rémilly 
¾ Parents des baptisés du mois : Ven-

dredi 8 février à 20h.30 à la crypte  
¾ Atelier liturgique : Lundi 25 février 

févier à 20h.30 à la crypte 
¾ Parents d’équipes de la 1ère commu-

nion : Jeudi 28 février à 20h.30 à la 
crypte 

¾ Equipe « Funérailles » : mardi 5 mars 
à 9h.30 à Metz 

¾ Groupe biblique : Mardi 5 mars à 
20h.30  Marc chapitre 11 

Messes dominicales: 
Samedi : 
18h.00 à Rémilly 
Dimanche : 
• 3  février 
 11h.00 Flocourt, Han-sur-Nied,  
 Rémilly & Villers-Stoncourt 
• 10 février 
  9h.30 Ancerville & Béchy 
11h.00 Rémilly &Vittoncourt 
• 17 février 
  9h.30 Beux 
11h.00 Bazoncourt, Rémilly & Tra-
gny 
• 24 février 
  9h.30 Thimonville  
11h.00 Lemud, Luppy & Rémilly  
• 3  mars 
  9h.30 Han-sur-Nied & Béchy 
11h.00 Ancerville & Rémilly 
Mercredi des cendres 
• 13  mars  
20h.00 Rémilly 

Rencontre-Conférence  
 de l’abbé Pascal Nikiéma :  

Vendredi 1er mars  
à 20h.30 à Rémilly 

A  la suite de l’année jubi-
laire, Jean Paul II avait 
invité toute l’Eglise à en-
trer dans une démarche 

de réconciliation avec sa mémoire et 
son histoire. Dans ce but, il a fait le 
pèlerinage en Terre Sainte et a fait 
accomplir des « actes de repen-
tance ». 
 

 La rencontre d’Assisse du jeudi 
24 janvier dernier s’inscrit dans la 
même dynamique : que les religions 
sont des facteurs de paix et de ré-
conciliation dans le monde entier. 
 

 Ce fut aussi la perspective de 
son message pour le 1er janvier 2002, consacré pour l’Eglise, à 
« Marie, Reine de la Paix » : « Pas de paix sans justice, pas de justice 
sans pardon ». L’entrée dans le Carême, le 13 février prochain, peut 
être l’occasion pour chacun de nous de faire sienne cette démarche, 
d’essayer d’être, là où il vit, un artisan de paix, sensible à la recherche 
de l’équité et de la justice, capable de l’acte de confiance qu’est le 
pardon. Ainsi, quelque chose de l’Evangile s’enracinera dans nos vies 
et rayonnera de nos cœurs. 
 

 Bon et saint carême, bonne préparation de Pâques.   

     Abbé Jean Luc JOST   
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Contact : Abbé Jean-Luc JOST  
4, impasse du Presbytère REMILLY � 03 87 64 65 92 

 Permanences :  (hors  vacances scolaires) 
 

 Mardi :  14h.30 à 16h.00  et Vendredi : 16h.00— 17h.00 et 18h.45—19h.15 



Rencontre  
des enfants de chœur  

 
C’est la première fois que je suis enfant de 

chœur et cette rencontre entre tous les enfants de 
chœur, Monsieur l’Abbé Jost et les bénévoles des 
différentes paroisses m’a fait très plaisir. 

Monsieur l’Abbé Jost nous a présenté ses vœux 
puis nous a invité à manger la galette et à tirer les 

rois. Ce moment a été très agréable pour moi. Ensuite, nous avons 
participé à un jeu, un trivial poursuite dont les questions avaient pour 
thème : la religion. C’était très intéressant et très amusant. Cet après-
midi est assez beaucoup trop vite. 

J’attends maintenant avec impatience la prochaine rencontre ! 
Thomas Bastien 

Réunion d’information à Luppy 
 
A la demande des habitants du village de LUPPY, une réunion 

d’information et de rencontre a eu lieu entre l’Abbé Jean-Luc JOST, une 
quarantaine de paroissiens et notre Maire, le mardi 8 janvier 2002, à la 
salle polyvalente. 

Des questions ont donc été posées et le premier thème a été les 
enterrements. 

L’Abbé Jean-Luc JOST a longuement débattu sur ce sujet. 
Il rappelle les difficultés que l’on rencontre lorsque l’on s’occupe 

d’une communauté de 20 paroisses et non plus comme jadis, d’une 
commune ou de deux. Nous vivons dans un monde qui bouge, où l’Eglise 
évolue, où les repaires changent. Pour les gens qui vont 
occasionnellement à la messe, marqués par des repaires d’autrefois, 
l’évolution actuelle peut être difficile à accueillir. Au début du siècle, il 
existait des enterrements de 1ère, 2ème, voire de 3ème classe en 
fonction de son rang ou de son revenu. Dans les années 1950 une 
manière unique survient dans les enterrements chrétiens.  

Un changement fut aussi la disparition de l’«absoute» : les prières 
étaient faites pour que le défunt ‘soit absout’ de ses péchés. Avec la 
réforme liturgique, l’accent est mis, par le « dernier adieu », sur 
l’espérance et la confiance en Dieu. 

La célébration des funérailles concerne aussi les vivants ; c’est 
déjà le début du travail du deuil. 

Aujourd’hui, les gens viennent de tous les horizons. Ils parlent 
plus de laïcité même pour les enterrements. Les familles font donc des 
choix différents, certaines veulent une célébration au funérarium, 
d’autres directement au cimetière pour un dernier adieu. Dans ce 
contexte, il s’agit de prendre en compte aussi les diverses évolutions, 

VIEILLIR 
 

C’est garder sa jeunesse comme un beau souvenir 
C’est s’habituer à vivre un peu au ralenti 
Réapprendre son corps pour pouvoir s’interdire 
Ce que la veille encore on se savait permis 
Se dire à chaque fois,  lorsque l’aube se lève 
Que quoique l ’on y fasse, on est plus vieux d’un jour 
A chaque cheveu gris, se séparer d’un rêve 
Et lui dire tout bas un adieu sans retour 
 

VIEILLIR 
 

C’est se résigner à rester sur le rivage 
Espérer pour ses fils un avenir heureux 
C’est vivre dans son coin sans devenir sauvage 
Se laisser ignorer tout en restant près d’eux 
Mais c’est pouvoir enfin apprivoiser l’amour 
En faire une symphonie aux accords de sagesse 
C’est aimer une femme, pouvoir lui faire la cour 
Pour d’autres raisons que la plastic de ses fesses 
 
VIEILLIR 
 

Ce n’est plus faire l’amour, mais c’est faire la tendresse 
Ce n’est plus dire encore, c’est murmurer toujours 
C’est sentir dans sa main, une main qu’on caresse  
Et trembler à l’idée qu’elle vous quittera un jour 
Vivre dans un jardin, où l’on peut s’attendrir 
Se prendre par le cœur et lui dire je t’aime 
Avouer qu’on l’a trompé, mais osera-t-on lui dire 
Quand on sait maintenant qu’on s’est trompé soi-même 
 
VIEILLIR 
 

C’est s’en aller un jour, sans jamais faire de drame 
En une heure, un endroit qu’on ne choisira pas 
Sentir un soir quelqu’un qui souffle votre flamme 
Disparaître doucement, parce que c’est comme çà 
 
Vieillir, vieillir. 
 



Samedi 9 février, 20 heures à la crypte de Rémilly : 
 

Dans le cadre de la rencontre des J.T.M. (Jeunes Témoins en 
Marche), Sr Céline Schaeffer, religieuse de Saint Jean de Bassel, 
viendra rencontrer les jeunes et leur partager son expérience de 
10 années passées en Equateur. Un montage diapos donnera à 
mieux percevoir les conditions de vie difficile et permettra d’enta-
mer un échange sur la réalité de la mission. 

En la circonstance, les J.T.M. seront heureux d’accueillir toutes 
les personnes intéressées par cette rencontre avec Sr Céline et les 
invitent à venir samedi soir. 

Dans la perspective du Carême qui commence le 13 fé-
vrier prochain, nous pouvons participer aux différents 
groupes de « Carême à domicile » qui, comme tous les 
ans, se constitueront sur notre communauté de parois-
ses. 

Cette année, un cycle de 4 soirées, à la fois complémen-
taires et différentes, vous est proposé : 

• Mercredi 6 mars, 20h.30 à Rémilly, une veillée prière à 
partir d’une méditation du tableau du fils prodigue de 
Rembrandt. 

• Mercredi 13 mars, 20h.30 à Rémilly, une soirée par-
tage à partir de la lettre de Jean-Paul II du 1er janvier 
« pas de paix sans justice, pas de justice sans pardon » 

• Vendredi 22 mars, à 20h.30 à Rémilly, la célébration 
pénitentielle 

• Jeudi 4 avril, à 20h.30 à Rémilly, une conférence par 
Gilles Fund, prêtre et médecin, sur psychologie et vie 
spirituelle, culpabilisation et péché. 

 échos de la Communauté de Paroisses ... 

glise invite toujours les baptisés à favoriser la célébration des 
funérailles à l’Eglise et l’inhumation au cimetière. 

Nous sommes donc en pleine période de 
transition et dans la communauté de paroisses, une 
équipe de 8 personnes participe à la formation de la 
pastorale des funérailles mise en place sur la zone 
de Metz. 
• Le 2ème thème était la communauté de 

paroisse et son mode de fonctionnement. 
Son découpage territorial 

Pour que la communauté de paroisses existe il 
lui faut un territoire. La nôtre englobe 20 villages, 
sous la responsabilité pastorale d’un prêtre et elle se nomme le 
« Sillon d’espérance du Val de Nied ». 
L’équipe d’animation pastorale (E.A.P.) 
Elle aide le prêtre dans sa charge pastorale, elle doit être dynamique, 

avoir le souci des besoins de la communauté chrétienne et de ses 
membres. 

Le conseil pastoral 
Il se composera de 10 à 20 personnes chrétiennes qui réfléchiront à 

de grandes questions actuelles, que ce soit dans la vie de l’Eglise ou 
du monde. Ce conseil se fera à partir de la communauté de paroisses 
de Courcelles-Chaussy et de la nôtre. 
Les personnes relais 
Une équipe de 2 à 3 personnes par village : 
Ces personnes représentent l’Eglise et assurent différents services :  
- distribuer le journal ‘Sillon d’Espérance’ dans les foyers, 
- renseigner sur les modalités des préparations aux sacrements 
- ouvrir, animer, orner l’église, etc.. 
• Puis nous avons abordé un autre thème : le célibat des prêtres. 
L’abbé Jean-Luc JOST nous a expliqué que des Prêtres, notamment en 
Orient, peuvent être mariés car c’est dans leur culture. Dans 
l’Occident, depuis des siècles, les prêtres restent célibataires. Il est 
possible de voir des prêtres mariés ainsi des pasteurs anglicans ou 
protestants qui deviennent catholiques. L’abbé a souligné que le 
célibat consacré, comme le mariage, est une vocation,  c’est à dire 
une réponse libre de celui ou celle qui adhère au projet que Dieu lui 
propose et qui fait ainsi confiance à Dieu et s’engage dans un choix de 
vie. 
 A l’issue de la réunion, le gâteau et le pot de l’amitié offerts 
par la communauté, ont clôturé le débat en se promettant de 
renouveler ces rencontres fructueuses. 



ASSISE : QUESTIONS AUTOUR D’ UNE RENCONTRE 
 

1. Que s’est-il passé le 24 janvier dernier à Assise ? 
Rappelons tout d’abord que le 27 octobre 1986, Jean-Paul II avait organisé 

« la  première journée mondiale de prière pour la paix » dans la ville 
italienne de St François. Cet événement sans précédent connut une formidable 
portée médiatique car il réunissait pour la première fois des représentants de 
toutes les religions du monde, parmi lesquels le Dalaï-lama ! Organisée par le 
St Siège, cette rencontre voulait illustrer l’esprit de dialogue né de Vatican II. 

Le 24 janvier 2002, Jean-Paul II a souhaité rassembler une nouvelle fois 
les responsables religieux du monde entier « pour la promotion de la paix au-
thentique, pour que soient surmontées les oppositions ». 

 

2. Quels sont les enjeux pour le dialogue entre musulmans et chrétiens ? 
On pense bien évidemment d’abord aux conséquences des attentats du 11 

septembre dernier. Or il faut savoir que les relations islamo-chrétiennes 
connaissent une polarisation très forte depuis 15 ans. Le dialogue est réel sur 
le terrain et au plus haut niveau, avec les organisations sunnites et chiites. 

Mais des branches plus radicales n’hésitent pas à recourir à la violence, 
fût-ce au nom d’Allah. Cela s’est manifesté particulièrement à travers les tragi-
ques évènements du 11 septembre. Dès lors, on pouvait craindre que les reli-
gions n’apparaissent comme des instruments dans les mains de fanatiques et 
que la religion soit diabolisée et désignée comme responsable. C’est pour-
quoi les évêques catholiques et les autorités musulmanes ont rapidement 
condamné les actions terroristes. La réunion d’Assise a aussi permis à l’Eglise 
catholique de soutenir les musulmans qui partagent cette conviction.  

 

3. Et les autres religions ? 
Dans la mesure où c’est le pape actuel qui a pris cette initiative d’un ras-

semblement dans une ville et un pays symboliques du catholicisme, on peut se 
douter que le retentissement de la rencontre sera sans doute plus grand dans 
le monde catholique qu’à l’extérieur de celui-ci. Néanmoins, la présence de 
nombreux représentants de diverses obédiences religieuses donne à l’événe-
ment une dimension mondiale et marque l’intérêt, la reconnaissance et l’ou-
verture à l’autre de l’Eglise catholique. Jean-Paul II reste dans la ligne de ses 
grands gestes symboliques, comme la visite à la grande synagogue de Rome 
en 1986 et à la mosquée des Omeyades à Damas en 2001. Et il bénéficie en la 
circonstance du soutien du Conseil Œcuménique des Eglises, par la présence 
de son secrétaire général Konrad Raiser. 

 

4. Un tel élan d’ouverture suscite-t-il des réticences ? 
Il ne faut pas se voiler la face : aller à la rencontre de l’autre qui pratique 

une autre religion, profère d’autres prières, vénère un autre Dieu, n’est pas 
chose aisée. Souvenons-nous des guerres de religion, des déportations, des 
haines séculaires. 

L’œcuménisme de l’Eglise et le discours inter-religieux sont âprement criti-
qués par les catholiques intégristes. Des oppositions se manifestent aussi au 
sein  du Vatican parmi les plus conservateurs des évêques et des cardinaux. 
Cela rend d’autant plus importante la rencontre d’Assise. 

Quand domine la haine,  
que nous annoncions l'amour. 

François d’Assise 

 

Septième orientation 
 

Développer l’Œcuménisme et le dialogue inter-religieux 

 

Par fidélité à la mission qu’elle a reçue de son Unique Sei-
gneur, l’Eglise ne doit pas se résigner aux divisions qui la traversent. 
C’est pourquoi, sous l’impulsion de la Commission Diocésaine pour 
l’Unité des Chrétiens, les communautés catholiques de Moselle pren-
dront une part active à l’effort œcuménique, par des initiatives com-
munes (à l’occasion de la semaine de prière pour l’Unité des Chré-
tiens et tout au long de l’année) dans le domaine de la prière, de l’ac-
tion en faveur de la justice et de la paix, de l’échange biblique et 
théologique. 

Par ailleurs les responsables des communautés catholiques 
favoriseront activement la rencontre et le dialogue avec les commu-
nautés religieuses non chrétiennes qui les entourent, (islam, ju-
daïsme, bouddhisme). Ils prendront les moyens de répondre à la né-
cessaire formation que requiert un authentique dialogue inter-
religieux. 
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5. Que peut-on maintenant attendre d’Assise II ? 
Les pessimistes diront : « une grand’ messe 

de plus » ! Les autres, plus optimistes, pensent 
qu’au delà des divergences théologiques il ne faut 
pas négliger la puissance des symboles. Souve-
nons-nous du chancelier allemand Willy Brandt 
agenouillé à Varsovie devant le monument aux 
victimes du nazisme, ou au geste fort de MM. Mit-
terrand et Kohl se donnant la main à Verdun. 

Dans l’état de tension du monde actuel, 
parvenir à une déclaration commune condam-
nant la violence et le terrorisme peut être 
considéré comme un résultat remarquable. 
Lorsque tous les jours nous apprenons que les 
peuples israélien et palestinien s’enfoncent délibé-
rément dans la spirale infernale de la violence et 
de la  haine, nous savons bien avec Jean-Paul II 
que seuls le dialogue et la recherche de la paix 
constituent de véritables solutions. Autour d’une 
table de négociations, en posant de petits gestes, 
en recherchant le consensus minimal, comme les 
pèlerins d’Assise.  

A.B.   


